
La Maîtrise de Radio France
au TAP POITIERS
POITIERS, TAP. Sam 18 janv 19, Maîtrise de RADIO FRANCE. La
Maîtrise  de  Radio  France,  fleuron  des  phalanges  de  Radio
France avec les deux orchestres maison : le National de France
et le Philharmonique, fait escale à Poitiers dans un programme
éclectique et emblématique de son niveau d’excellence. Sous la
direction de Sofi Jeannin, les jeunes chanteurs évoquent la
riche histoire musicale anglaise, inspirée par le temps de
Noël : des hymnes chorales du Rig Veda de Gustav Holst, … à la
fameuse Ceremony of Carols de Benjamin Britten. Le programme a
cappella  ou  accompagné  à  la  harpe,  confirme  la  puissance
expressive du collectif, sa capacité à exprimer la magie des
partitions…
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______________________________________________________________
__________________________________
POITIERS, TAP auditorium
Sam 18 janvier 2020, 16h30
Maîtrise de RADIO FRANCE : BRITTEN, PUTT, HOLST

RESERVEZ
https://www.tap-poitiers.com/spectacle/maitrise-de-radio-franc

e/

 

 

______________________________________________________________
__________________________________
Programme :

 

Benjamin Britten : A Ceremony of Carols op. 28
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Alastair  Putt  :  Under  the  Giant  Fern  of  Night  (création
française)

Imogen Holst : Six Christmas Carols

Gustav Holst : Ave Maria pour double chœur a cappella, hymnes
chorales du Rig Veda

 

Iris Torossian, harpe

Maîtrise de Radio France

Sofi Jeannin, direction

 

Présentation du programme

 

LES BRITANIQUES AU TEMPS DE NOËL… Le programme est éclectique
: il met en avant les possibilités expressives de la Maîtrise
de Radio France. En témoigne ce parcours hors normes inspiré
par les chants de Noël et de la Nativité, dont les jalons se
nomment Britten, Alastair Putt, Gustav Holst et sa fille,
Imogen… soit plusieurs tempéraments britanniques de première
valeur.

 

De BRITTEN à HOLST, père et fille… De retour en
Angleterre (mars 1942), sur le paquebot qui le
ramène  dans  sa  patrie,  Britten,  pacifiste
convaincu,  découvre  le  recueil  The  English
Galaxy of Shorter Poems, dont il extrait les 10
textes  du  cycle  choral  «  A  Ceremony  of
Carols ». Inspirés par l’esprit de Noël, et
profondément  ancrés  dans  le  contexte  de  la

Nativité, ce sont plusieurs volets d’un hymne de paix, serein

http://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2013/09/benjamin_britten_vieux.jpg


et  calme,  à  mille  lieues  de  sa  traversée  de  l’Atlantique
plutôt  agitée.  Les  voix  d’enfants,  la  harpe,  le  rythme
entêtant, hypnotique, suspendu de la basse obstinée convoquent
immédiatement la magie et la ferveur. Le compositeur plus
connu pour ses opéras et son War Requiem exprime le temps du
recueillement voire de l’émerveillement. 

 

Pour  le  Finchley  Children’s  Music  Group  (FCMG),  choeur
d’enfants  au  nord  de  Londres,  fondé  par  Britten,  le
compositeur qui est aussi guitariste et ténor, Alastair Putt
compose le cycle de 6 chœurs « Under the Giant Fern of Night
(« Sous la Grande Fougère de la nuit ») pour les 60 ans du
FCMG mais aussi les 60 ans de la … NASA. La création a eu lieu
le 13 janvier dernier au Queen Elizabeth Hall de Londres. Les
6  poèmes  choisis  sont  de  la  montréalaise  Rebecca  Elson,
professeure  d’astronomie  à  Cambridge,  mais  aussi  poétesse,
disparue prématurément en 1999 : ils évoquent l’espace et les
confins du cosmos. Dans l’ordre : Dark Matter, Girl with a
Balloon, Turning Nightward, When You Wish Upon a Star, Let
There Always Be Light et Notte di San Giovanni.

 

 

Imogen Holst est la fille du compositeur Gustav Holst, auteur
de la célèbre fresque symphonique dramatique et spectaculaire,
Les Planètes (composée pendant la première guerre mondiale, en
1916). Née en 1907, Imogen obligée de renoncer à une carrière
de pianiste (problème au bras droit), se destine comme son
père à la composition ; elle rejoint Benjamin Britten pour
travailler  avec  lui,  et  participer  au  déroulement  de  son
festival  dans  le  Suffolk,  Aldeburgh  dont  elle  devient  la
directrice artistique. Les enfants de la Maîtrise de Radio
France chantent 3 « carols » (d’après le terme carole qui en
vieux français désigne une ronde dansée) : Coventry Carol



(évocation du massacre des Innocents), A Virgin most pure (la
Vierge Marie) et Wassail Song (selon le rite de générosité du
« wassailing » où l’on ouvre sa porte au temps de Noël pour
offrir un breuvage réconfortant servi dans un « wassail bowl
»).

 

 

Le  père,  Gustav  Holst  s’intéresse  à  l’Ave
Maria  et  aux  Hymnes  choraux  du  Rig  Veda,
successivement en 1900 et 1910. Rien à voir
avec Les Planètes dont le souffle orchestral
avait inspiré toutes les musiques de films des
années 1980, jusqu’à la Guerre des étoiles de
John Williams pour G Lucas. Dans l’Ave Maria
(sa première œuvre éditée), Holst célèbre la
mémoire de sa mère Clara qui fut pianiste et chanteuse. Le Rig
Veda lui inspire tout un cycle de partitions introspectives et
méditatives d’une force « picturale » irrésistible très proche
de ses opéras Sita (1901) puis Sàvitri (1908), d’après le
Mahâbhârata.  On  y  retrouve  cet  idéal  de  pureté  et  de
scintillement intérieurs proche de Ravel, son contemporain et
son modèle.

 

 

 

 

______________________________________________________________
__________________________________
TEASER VIDEO :

 

http://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2019/12/Gustav_Holst.jpg


 

 

Sofi Jeannin dirige la Maîtrise de Radio France dans « There
is no Rose » (Il n’est pas de rose), extrait de « A Ceremony
of  Carols  »  de  Benjamin  Britten,  avec  la  harpiste  Iris
Torossian. OCT 2016
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ONL LILLE : 8è Symphonie de
MAHLER (reportage nov 2019)

REPORTAGE vidéo 8è symphonie de
MAHLER... ORCHESTRE NATIONAL DE
LILLE,  Alexandre  BLOCH.  La  8è
Symphonie des Gustav Mahler est
un Everest orchestral, choral et
lyrique  créé  en  1910  dont  le
colossal  des  effectifs  (jamais
vu  jusque  là,  d’où  son  sous
titre « des Mille », pour 1000 musiciens sur scène) égale
l’exigence morale, poétique, spirituelle. Présentation de la
partition  composée  d’une  première  partie  de  tradition
contrapuntique  traditionnelle  mais  revisité  (Hymne  «  Veni
Creator Spiritus »), puis d’une seconde partie qui aborde
comme un opéra, la dernière partie du second Faust de Goethe.
Y paraissent de nombreux personnages Magna Peccatrix, Pater
Ecstaticus,  Pater  Profundus,  Doctor  Marianus,  Mulier
Samaritana, Maria Aegyptiaca, … enfin Mater Gloriosa, sans
omettre  les  choeurs  des  anges,  le  chœur  Mysticus  en  une
fresque flamboyante qui exprime les forces vitales de l’Amour
et le pouvoir de l’Eternel Féminin, source de salut et de
rédemption pour le monde et l’humanité. Entretien avec les
interprètes et les parties engagées dans la réalisation de ce
défi suprême pour l’Orchestre National de Lille. C’est l’un
des jalons du cycle événement dédié aux Symphonies de Gustav
Mahler par l’Orchestre National de Lille et Alexandre BLOCH,
directeur  musical.  12mn  –  ©  studio  CLASSIQUENEWS   –  
réalisation  :  Philippe-Alexandre  PHAM  (nov  2019)
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Nouveau Cosi fan Tutte à Nice
NICE, Opéra. Mozart : COSI FAN TUTTE, 17 – 23 janv 2020.
Le dernier opéra de Mozart conçu avec Da Ponte est un dramma
giocoso  en  deux  actes  ;  le  livret  reprend  le  thème  d’un
ouvrage précédent composé par un Salieri très en verve et vrai
rival de Mozart à Vienne : l’école des jaloux / La Scuola
degli Gelosi chez Salieri (Venise, 1779) devient l’école des
amants  chez  Mozart  et  Da  Ponte  ;  la  musique  de  Wolfgang
exprime les vertiges du cœur humain, la puissance du désir et
des attractions dangereuses. Ici le cynisme et la sagesse
lucide, celle de Don Alfonso, vieux séducteur qui connaît le
cœur humain, éveille les consciences des trop naifs jeunes
amants, Gugielmo le baryton et Ferrando le ténor. Alfonso a t
il raison de déclarer les femmes volages et infidèles ? Qui
sera fidèle aux serments passés ? Il suffit que passent deux
beaux orientaux et tout éclate ; les couples du début ne
seront plus ceux de la fin… entre temps, les amants auront
appris la leçon sans artifice d’un philosophe amoureux trop
conscient des lâchetés du cœur…
La production niçoise réunit plusieurs jeunes interprètes à
suivre. Sous la baguette de Roland Böer, Hélène Carpentier
(lauréate du dernier Concours Voix Nouvelles, ici Despina) ;
la pulpeuse et pétillante soprano Anna Kasyan (Fiordiligi) et
Carine  Séchaye  (Dorabella),  ainsi  que  de  Roberto  Lorenzi
(Guglielmo) et Pierre Derhet (Ferrando) et Alessandro Abis
(Don Alfonso).
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Approfondir : LIRE notre critique CD
La Scuola degli Sposi de Salieri, chef
d’oeuvre  méconnu  de  l’époque  des
Lumières…  Sous étiquette DHM, cette
«  école  des  jaloux  »  /  Scuola
de’Gelosi  de  Salieri  (qui  annonce
l’école des amants, ou Cosi fan tutte
de  Mozart  plus  tardif)  mérite
assurément le meilleur accueil comme
il confirme le talent désormais bien
installé  d’un  chef  et  de  son  ensemble  parmi  les  nouveaux
défenseurs  des  répertoires  baroques,  classiques,
préromantiques… Voici sans conteste un nouveau joyau lyrique
révélé grâce au chef Werner Ehrhardt et son ensemble L’Arte
del  Mondo;  les  musiciens  poursuivent  ainsi  un  partenariat
discographqiue avec DHM / Sony classical, plutôt bénéfique.
CLASSIQUENEWS avait distingué d’un CLIC précédent, la Clemenza
di Tito (non de Mozart mais de Gluck, enregistré deux ans
auparavant en 2013). On retrouve ici, la même pétillance, la
poursuite d’un esprit flexible et enjoué qui s’avère des mieux
expressifs sur la scène comique ; à l’acuité expressive de
l’orchestre  répond  la  fine  caractérisation  des  solistes,
soucieux d’articulation, ambassadeurs d’un réalisme théâtral
qui réjouit.

______________________________________________________________
__________________________________

4 dates à l’Opéra de Nice
17, 19, 21, 23 janvier 2020
RESERVEZ VOTRE PLACE

http://www.opera-nice.org/fr/evenement/489/cosi-fan-tutte

______________________________________________________________
__________________________________
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Fiordiligi : Anna Kasyan
Dorabella : Carine Séchaye

Guglielmo : Roberto Lorenzi
Ferrando : Pierre Derhet

Despina : Hélène Carpentier
Don Alfonso : Alessandro Abis

Orchestre Philharmonique de Nice
Chœur de l’Opéra de Nice

Direction Musicale : Roland Böer

Mise en scène et lumières : Daniel Benoin

 

 

 

______________________________________________________________
__________________________________

 

Présentation par l’Opéra de Nice / Côte d’Azur :

Opera buffa en deux actes K 588
Livret de Lorenzo Da Ponte
Création au Burgtheater de Vienne le 26 janvier 1790
Chanté en italien, surtitré en français
Nouvelle  production  en  coproduction  avec  Anthéa  Théâtre
d’Antibes

«  Così  fan  tutte  »,  «  Elles  font  toutes  ainsi  »,
prétend  cyniquement  Don  Alfonso  devant  ses  jeunes  amis.
Entendons : « Elles nous seront toutes infidèles ». Bien sûr,
Ferrando et Guglielmo protestent de la constance de leurs
compagnes.   L’intrigue  s’engage,  suivant  les  conventions
théâtrales du temps : ils annonceront leur départ à la guerre,
puis reviendront sous l’apparence de soldats albanais, chacun
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essayant de séduire la maîtresse de l’autre.

On  raconte  que  l’Empereur  Joseph  II  lui-même,  amusé  par
l’histoire de deux officiers qui avaient échangé leurs femmes,
souffla  le  thème  de  Così  fan  tutte  à  Mozart  et  à  son
librettiste, l’abbé Da Ponte. Mais cet opéra, à la saveur
douce-amère, à la fois léger et désespéré, va bien au-delà de
l’anecdote qui ne fait guère honneur aux hommes. Les quatre
protagonistes  passent  par  l’indignation,  la  pitié,  le
libertinage,  la  résignation,  les  déchirements  du  cœur,  la
colère, jusqu’à ce que les masques tombent et que les couples
se reforment, leurs illusions perdues…
Homme ou femme, qui n’a pas été partagé entre sa fidélité, son
sens du devoir et le désir, entre l’amour et les appétits du
corps ? C’est le dilemme de cette Scuola degli amanti, cette «
école de ceux qui aiment ».

LILLE  :  9ème  Symphonie  de
Mahler par Alexandre BLOCH
LILLE, ONL, A BLOCH, 15, 16 janv 2020.
MAHLER : Symph n°9. ONL, Orch national de
Lille.  Alexandre  Bloch.  Superbe  volet
final  de  l’odyssée  mahlérienne  par
l’orchestre lillois et son très engagé
directeur musical, Alexandre Bloch. Après
l’achèvement du Chant de la terre, Mahler
amorce à l’été 1908, sa 9è symphonie,
qu’il achève l’année suivante en 1909. A
Bruno Walter, sans que l’on connaisse la raison exacte, Mahler
reste réservé sur la genèse de cet opus 9 : qu’il rapproche de
la symphonie n°4, sans dire pourquoi explicitement.
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SYMPHONIE DE L’ADIEU
C’est  un  compositeur  maître  de  son  langage,  lequel  s’est
renouvelé pendant la transfiguration musicale de Faust dans la
2è partie de sa 8è précédente. Malher a du surmonter la mort
de sa fille ; sa démission forcée comme directeur de l’Opéra
de Vienne (après 10 années d’excellence pourtant). En quittant
Vienne, Gustav a rompu le fil qui le reliait à son enfance (et
ses  enchantements,  si  manifestes  dans  les  nocturnes  des
symphonies précédentes). Comme dans le Chant de la Terre, la
9è symphonie exprime un adieu, serein, suprême, accepté, tel
une délivrance et un accomplissement. Dès l’Andante comodo
(initial), où est recyclé la Sonate les Adieux de Beethoven,
Mahler écrit sur le manuscrit « O jeunesse envolée, O amour
perdu ! » ; déjà il a conscience que sa jeune épouse pourtant
admiratrice de son œuvre et de sa personnalité, ne l’aime
plus.  La  crise  conjugale  de  l’été  1910  en  atteste.  Le
compositeur exprime clairement son renoncement au monde, en
visionnaire  pacifié,  maître  de  son  destin,  en  rien  cette
victime suicidaire et prophétique sur sa propre fin, comme on
le dit souvent.

L’énergie  et  le  rictus  d’un
cynisme parfois amer surgit avec
une rare violence (ländler ou 2è
mouvement)  :  les  danses  qui  y
sont  mentionnées,  symbolisent
l’agitation  vaine  des
tractations terrestres. Le Rondo
Burleske est un sommet dans le
registre de la parodie cynique,
où  perce  la  clairvoyante
lucidité de l’auteur sur la vie,
la  vaine  comédie  humaine,  la

vanité  des  existences  terrestres.  Le  contrepoint  délirant
exprime scrupuleusement la vacuité absurde du monde et de la
civilisation humaine. Enfin, apaisé, Mahler déploie la hauteur
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tranquille du Finale : Adagio sehr langsam… (très lent et
encore retenu) ; à mesure que se précise le sentiment de
plénitude, Mahler exprime la fusion avec l’harmonie secrète,
éternelle de la Sainte nature. Pourtant parodié et caricaturé,
le  gruppetto  du  Rondo  Burleske,  s’épanouit  ici,  éther
immatériel d’une destinée à présent abstraite et flottante qui
a coupé toute attache avec le réel et le terrestre. L’Adagio
de la 9è est un accomplissement dans la paix et l’amour (ce
que dit aussi mais de façon spectaculaire, le finale de la 8è,
dédié à la lumineuse Marie). Bruno Walter crée la partition à
Vienne le 26 juin 1912.

______________________________________________________________
__________________________________

Adieu mahlérien
Mercredi 15 & jeudi 16 janvier 20h

Lille – Auditorium du Nouveau Siècle

Beethoven : Leonore III, ouverture
Mahler : Symphonie n°9

ORCHESTRE NATIONAL DE LILLE
Alexandre Bloch, direction

RÉSERVEZ VOTRE PLACE ici :
https://www.onlille.com/saison_19-20/concert/adieu-mahlerien-s

ymphonie-n9/

 

______________________________________________________________
__________________________________

Présentation de la symphonie n°9 de Mahler
sur le site de l’ONL Orchestre national de Lille :

« Présentée au public pour la première fois un an après la
mort de Mahler, la Symphonie n° 9 contient l’un des plus beaux
adieux de l’histoire de la musique. Avec son Adagio au bord du
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silence, le compositeur autrichien nous offre ici un poignant
chant du cygne. Dès les premières mesures de l’Introduction et
jusqu’à l’inoubliable Finale, Mahler affirme son amour de la
vie  à  travers  une  palette  expressive  grandiose  et  une
partition  raffinée.  Cette  symphonie  visionnaire  clôture  de
manière bouleversante notre Odyssée mahlérienne. Dirigé par
Alexandre Bloch, ce grand moment symphonique sera précédé de
l’ouverture de Leonore III de Beethoven, hymne vibrant pour la
liberté et contre les oppressions.
A Mahler farewell – Symphony No. 9
Presented  to  the  public  one  year  after  Mahler’s  death,
Symphony No. 9 contains one of the most beautiful farewells in
the history of music. Directed by Alexandre Bloch, it will be
preceded  by  Beethoven’s  Leonore  No.  3,  a  vibrant  ode  to
freedom. »

______________________________________________________________
__________________________________

Programme repris le 17 janv 2020
En région

Pas de billetterie O.N.L / billetterie extérieure
Valenciennes Le Phénix – Vendredi 17 janvier 20h

Infos et réservations : 03 27 32 32 32 / www.lephenix.fr

Autour des concerts au Nouveau Siècle à LILLE, chaque jour des
concerts :
18h45
Rencontre mahlérienne
15  janvier  :  Christian  Wasselin  auteur  de  Mahler  :  La
Symphonie-Monde  et  critique  musical
16 janvier : l’information vous sera bientôt communiquée :
voir le site de l’ONL ORCHESTRE NATIONAL DE LILLE saison 2019
2020

______________________________________________________________
__________________________________
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CONCERTS du NOUVEL AN à TOURS
TOURS, les 11 et 12 janv 2020.
NOUVEL  AN,  concert.  Benjamin
Pionnier,  directeur  de  l’Opéra
de  Tours,  dirige  l’orchestre
maison  pour  inaugurer  la
nouvelle  année  2020  ;  au
programme,  bain  symphonique
brillant  et  raffiné,  qui  mêle

ivresse  russe  (Tchaikovski),  danses  hongroises  (Brahms)  et
évidemment, esprit de la fête et de l’élégance orchestrale néo
viennoise,  la  dynastie  Strauss,  le  père  (Frühlingsstimmen
walzer, Op. 410, RV 410) et ses fils, Eduard (Mit Chic, Polka
schnell, Op. 221), surtout le plus doué d’entre eux, Johann II
/ Jr dont plusieurs polkas et valses seront jouées à cette
occasion, donnant à l’Opéra de Tours, des airs de Musikverein…

 

 

 

 

______________________________________________________________
__________________________________

TOURS, Opéra
saison symphonique

Samedi 11 janvier 2020, 20h
Dim 12 janvier 2020, 17h

https://www.classiquenews.com/concerts-du-nouvel-an-a-tours/
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RÉSERVEZ VOTRE PLACE ici :
http://www.operadetours.fr/nouvel-an-11-12-jan

______________________________________________________________
__________________________________

Programme :

Otto Nicolai
Ouverture Les Joyeuses Commères de Windsor

Piotr Tchaikovsky
Suite de Casse-noisette Op.71

Johann Strauss
Frühlingsstimmen walzer, Op. 410, RV 410

Johannes Brahms
Danses hongroises n°5 et 6

Eduard Strauss
Mit Chic, Polka schnell, Op. 221

Johann Strauss Jr
Fata Morgana, polka mazur, Op. 330

Unter Donner und Blitz, polka schnell Op. 324
Wiener Blut, walzer, Op. 354

Eljen a Magyar, polka schnell Op. 332
…

Benjamin Pionnier, direction
Orchestre Symphonique Région Centre-Val de Loire/Tours
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CONCERT  DU  NOUVEL  AN  à
VIENNE, 1er janvier 2020

FRANCE  2,  mer  1er  janv  2020,
11h,  14h.  VIENNOISERIE
SYMPHONIQUE.  Concert  du  Nouvel
An à VIENNE / Philharmonique de
Vienne,  1er  janvier  2020.  En
direct du Musikverein de Vienne
:  c’est  l’événement
international  organisé  par

l’Union Européenne de Radio-Télévision et diffusé dans près de
100 pays à travers le monde, le concert du nouvel an à Vienne
par la phalange orchestrale la plus élégante au monde, les
Wiener Philharmoniker. L’audience globale de cette diffusion
en  direct  est  estimée  à  plus  de  50  millions  de
téléspectateurs, dont 3 millions de téléspectateurs français.
Suscitant de telle chiffre d’audience, assurément le classique
a de beaux jours devant lui ; l’expérience vaut d’être vécue,
coupe de champagne et petits fours à disposition : c’est pour
nous le meilleur moyen de fêter l’an neuf.

CONCERT & ESCAPADE à VIENNE… France 2 va plus loin,
comme depuis 4 ans à présent, prolongeant le concert
symphonique proprement dit par un second volet, à 14h,
et dans la foulée du concert, touristique et patrimonial, à la
découverte  de  la  Vienne  historique,  culturelle,  mélomane.
Stéphane  Bern  a  donc  pour  mission  d’emmener  les
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téléspectateurs à la découverte de la capitale autrichienne,
de ses lieux emblématiques, dont plusieurs endroits secrets
typiquement viennois. La France se déclarerait-elle amoureuse
de sa consœur européenne, la plus mélomane en réalité ? En
direct sur FRANCE MUSIQUE.

______________________________________________________________
__________________________________

Le concert du Nouvel An à VIENNE 2020
en direct à partir de 11h10

Orchestre Philharmonique de Vienne
Andris Nelsons, direction

Diffusion en direct sur France Musique

2019 voit la prise de direction du chef
letton, Andris Nelsons, leader parmi les
nouveaux maestros de l’écurie DG Deutsche
Grammophon, interprète déjà remarqué dans
les  symphonies  de  Bruckner,  de
Chostakovitch,  et  avec  les
instrumentistes  viennois,  des  9
symphonies de Beethoven. L’intégrale est
déjà parue chez DG. Ce n’est donc pas la

première fois que le chef dirige les instrumentistes. Mais
c’est pour lui, son premier Concert du Nouvel An. Un passage
obligé pour tout grand maestro digne de ce nom… Pour programme
de ce premier bain viennois, « le nec plus ultra » de la
musique  viennoise,  Valses,  Polkas,  Ouvertures…  interprétées
par  des  instrumentistes  de  rêve,  parfaits  héritiers  d’une
tradition très ancienne célébrée dans le monde entier.
L’année nouvelle n’est pas neutre pour l’institution : 2020
marque  les  150  ans  du  Muzikverein,  siège  de  l’Orchestre
Philharmonique de Vienne ; c’est aussi le 250ème anniversaire
de la naissance de Ludwig van Beethoven, dont l’orchestre
jouera plusieurs Contredanses.
Par ce concert, les Wiener Philharmoniker souhaitent offrir en
signe d’espérance pour l’année à venir, un message d’amitié et
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de paix.Une leçon de fraternité concrète, telle que l’aurait
assurément cautionné Beethoven lui-même. Andris Nelsons, 41
ans, est né à Riga. Il est le directeur musical de l’Orchestre
Philharmonique de Boston et chef permanent de l’Orchestre du
Gewandhaus de Leipzig (avec lequel il a donc enregistré les
Symphonies de Chostakovitch et de Anton Bruckner).

______________________________________________________________
__________________________________

Programme du CONCERT DU NOUVEL AN A VIENNE 2020 : 

Première partie

Carl Michael Ziehrer,
Die Landstreicher : Ouvertüre
(The Vagabonds : Ouverture)

Josef Strauss, Liebesgrüße
(Love’s Greetings), Waltz op. 56

Josef Strauss,
Liechtenstein-Marsch op. 36

Johann Strauss Jr.,
Blumenfest-Polka (Flower Festival Polka) op. 111

Johann Strauss Jr.,
Wo die Zitronen blüh’n (Where the Lemon Trees Blossom)
Waltz, op. 364

Eduard Strauss,
Knall und Fall (Without Warning)
Polka rapide, op. 132

 

 

 



Deuxième partie

Franz von Suppé,
Leichte Kavallerie: Ouvertüre (Light Cavalry: Ouverture)

Josef Strauss, Cupido,
Polka française op. 81

Johann Strauss Jr.,
Seid umschlungen, Millionen!
(Be Embraced, You Millions!)

Waltz op. 443

Eduard Strauss,
Eisblume (Ice Flower),

Polka mazur op. 55, Arrangement: Wolfgang Dörner

Josef Hellmesberger Jr.
Gavotte

Hans Christian Lumbye,
Postillon Galop, op. 16/2, Arrangement: Wolfgang Dörner

Ludwig van Beethoven,
12 Contretänze (Twelve Contredanses) WoO 14

(Nos. 1, 2, 3, 7, 10 & 8)

Johann Strauss Jr.,
Freuet euch des Lebens (Enjoy Life),

Waltz op. 340

Johann Strauss Jr.,
Tritsch-Tratsch Polka (Chit-chat Polka),

Polka rapide op. 214

Josef Strauss,
Dynamiden, Waltz op. 173

et toujours en fin de concert deux indémodables
les deux Strauss, père et fils



La Marche de Radetski (du père, Johann I)
Le beau Danube bleu (du fils, Johann II)
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ESCAPADE VIENNOISE  à 14h
Passion viennoise par Stéphane Bern…

Avec Bertrand de Billy, chef d’orchestre, au théâtre An Der
Wien, S Bern s’essaie à la direction d’orchestre à la Haus der
Musik,  avant  de  partager  une  spécialité  autrichienne
emblématique,  le  Kaiserschmarrn  au  café  de  l’Opéra.
Sur les traces de la famille Strauss, les rois de la valse,
notre guide rencontre leurs descendants actuels, Eduard et
Thomas  Strauss,  qui  dévoilent  un  étonnant  et  traditionnel
ascenseur : le Pater Noster. Éloïse Kohn, pianiste française,
et Christoph Koncz, second violon principal de l’Orchestre
Philharmonique  de  Vienne,  invitent,  en  une  brillante
démonstration,  à  identifier  les  mécanismes  de  la  valse
viennoise.

Curiosité, gourmandise, exploration… Stéphane Bern rejoint le
cœur de la ville, où il se lance dans la fabrication de
bonbons artisanaux avec Christian Mayer ; dans une église, à
la  rencontre  du  jeune  quatuor  de  violoncelles  Die
Kolophonistinnen ; dans les anciennes caves d’une communauté
religieuse transformées par Erich Emberger en restaurant-musée
dédié à la famille impériale ; à la splendide bibliothèque
nationale,  en  compagnie  d’Anne-Sophie  Banakas,  jeune
historienne  française  installée  à  Vienne…  Au  fil  des
rencontres, il s’agit de comprendre ce qui fait de Vienne,
pour la dixième année consécutive, « la ville la plus agréable
du monde ».

______________________________________________________________
__________________________________



Le CONCERT de L’HOSTEL DIEU :
FOLIA !

PARIS,  FOLIA.  Jusqu’au  31  déc
2019. Concert de l’Hostel Dieu,
FE COMTE / M MERZOUKI. Le 13ème
Art,  place  d’Italie  à  Paris
accueille le spectacle événement
entre  danse  contemporaine,  hip
hop (signés Mourad Merzouki) et
vertiges  voire  transes  des
Tarentelles  Baroques,  d’où  le

titre  de  FOLIA  (signés  FE  COMTE  et  son  ensemble  sur
instruments anciens Le Concert de l’Hostel Dieu). L’heure est
propice  aux  confluences,  métissages,  croisements
interdiscipinaires.  La  danse  et  la  musique  baroque  s’en
trouvent comme revivifiées. Déjà salué au dernier festival des
Nuits de Fourvière 2019, le ballet s’installe jusqu’au 31
décembre au 13è ART à PARIS. L’album discographique qui est
une  collection  de  Tarentelles  pour  ensemble  et  voix  (de
soprano,  celle  de  Heather  Newhouse)  est  déjà  publié  et
distingué par le CLIC de CLASSIQUENEWS. Le ballet associe de
somptueuses  images  de  groupes  dansants,  langoureux,
électriques, sans omettre un derviche tourneur en sa giration
hypnotique… alternés aux airs chantés par la cantatrice. Les
corps, musiciens et danseurs occupent tout l’espace de la
scène, et comme échappés d’un tableau de Bosch, la diva et
certains  instrumentistes  sortent  de  conques  illuminées
géantes. Groupes animés et tableaux oniriques. Passeur entre
les disciplines, inventeur de nouvelles formes baroques, le
chef  et  claveciniste  Franck  Emmanuel  COMTE  précise  le
caractère  poétique  et  délirant  du  spectacle  :  «  La  folie
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créatrice est celle qui guide les artistes. Folias et folies
sont l’essence même de notre univers musical : un voyage de
l’Italie du sud vers le nouveau monde, du répertoire baroque
vers les musiques électroniques. » Spectacle événement, idéal
pour les fêtes de fin d‘année.

 

 

 

______________________________________________________________
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DU 13 NOVEMBRE AU 31 DÉCEMBRE 2019
PARIS, Le 13ème Art

Place d’Italie – 75013 Paris
01 53 31 13 13

www.le13emeart.com

RESERVATIONS ici :
https://billetterie.le13emeart.com/fr
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— DISTRIBUTION —
Direction artistique et chorégraphie : MOURAD MERZOUKI
Assisté de : Marjorie Hannoteaux
Conception  Musicale  :  FRANCK-EMMANUEL  COMTE,Le  Concert  de
l’Hostel Dieu et Grégoire Durrande
Danseurs : Habid Bardou, Nedeleg Bardouil, Salena Baudoux,
Mathilde  Devoghel,  Sofian  Kadaoui,  Mélanie  Lomoff,  Joël
Luzolo, Kevin Pilette, Mathilde Rispal, Yui Sugano, Aurélien
Vaudey, Titouan Wiener
Musiciens : Franck-Emmanuel Comte, Reynier Guerrero, Nicolas
Janot,  Nicolas  Muzy,  Heather  Newhouse  (soprano),  Florian
Verhaegen, Aude Walker-Viry

Scènographie : Benjamin Lebreton
assisté de Quentin Lugnier et Caroline Oriot (peinture),
Mathieu Laville, Elvis Dagier et Rémi Mangevaud (serrurerie),
Guillaume Ponroy (menuiserie)
Lumières Yoann Tivoli
Costumes Musiciens : Pascale Robin assistée de Pauline Yaoua
Zurini
Costumes danseurs : Nadine Chabannier
Durée : environ 1h

 

La Critique du cd FOLIA par Le Concert de L’HOSTEL DIEU



CD, critique. FOLIA. Le Concert
de  l’HOSTEL-DIEU,  Franck-
Emmanuel Comte, direction (1 cd
1001  NOTES,  2018).  Voici  un
programme musical qui malgré son
«  prétexte  »  chorégraphique
s’écoute avec plaisir, tant la
sonorité,  le  geste,
l’implication  des  musiciens  du
Concert de l’Hostel-Dieu savent
incarner  chaque  séquence
choisie,  en  un  cycle  dont  l’unité  fait  sens,  et  ses
contrastes, réactivent continument la tension et la vitalité.
D’abord, s’inscrit un temps suspendu entre mer et air, un
espace  imprécis,  flottant,  avec  infrabasses  et  chant  des
baleines  pour  une  narration  musicale  qui  se  nourrit  et
s’enrichit à mesure que les instruments prennent la parole
(théorbe,  guitare)  ;  le  ton  est  donné  avec  la  première
Tarentelle extraite du Codex Salivar de Mexico : transe et
ivresse sonore, où le rythme quasi obsessionnel et la mélodie
qui enlace et caresse, relèvent de la mise au chaos et de la
reconstruction salvatrice dans le même mouvement.

 

 

IVRESSE  NAPOLITAINES,
LANGUEURS VIVALDIENNES
 

 

https://www.classiquenews.com/cd-critique-folia-le-concert-de-lhostel-dieu-franck-emmanuel-comte-direction-1-cd-1001-notes-2018/


Tel est le fil de ce programme de
pièces remarquablement enchaînées
:  une  célébration  du  pouvoir
hypnotique et fédératrice de la
musique,  mais  aussi  du  pouvoir
cathartique  et  curatif  de  la
danse, car il s’agit d’un ballet
conçu de concert par Le Concert
de l’Hostel-Dieu et son directeur
Franck-Emmnuel  Comte,  et  le
chorégraphe  Mourad  Merzouki.
Ceux  qui  ont  aimé  le  ballet

(filmé au Festival de Fourvière à l’été 2018) ont été fascinés
par la place éruptive, expressive, languissante des pièces
baroques mises à l’honneur par Franck Emmanuel Comte.
Puis, s’énonce « Yo soy la locura », Je suis la Folie d’Henry
Le  Bailly,  chanson  sussurrée  comme  une  prière  elle  aussi
languissante et de plus en plus enivrante. Cette une vérité
énoncée avec pudeur mais terrifiante justesse. Si la Folie
inspire joie, plaisir, douceur et joie du monde, aucun mortel,
aucun homme ne se pense fou…
Le programme a cette séduction d’offrir une collection de
danses  napolitaines,  Tarentelles  principalement,
particulièrement nuancées, aux climats contrastés… LIRE notre
critique complète du programme FOLIA
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Photos : Le Concert de l’HOSTEL DIEU (DR)

 

 

 

 

ISIS de Lully
PARIS, TCE, ven 6 déc 2019, 19h30. En version de concert, l’un
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des opéras les moins connus de Lully et pourtant l’un des
mieux écrits… qui d’ailleurs ne devrait pas s’appeler ISIS
mais IO, la nymphe aimée de Jupiter et qui dût éprouver la
haine jalouse et donc la sadisme de Junon, l’épouse officiel
du Dieu des Dieux. A travers son prétexte mythologique, la
partition égratigne quelques protagonistes de la Cour de Louis
XIV dont surtout la favorite en titre, La Montespan qui se
reconnut évidemment dans le rôle infect de Junon et … obtint
du Roi pour se venger l’exil du poète librettiste Quinault. Le
TCE à Paris affiche une version de concert d’un ouvrage majeur
de Lully qui avant Rameau au XVIIIè (dans son dernier opéra
Les Boréades de 1764), met en scène la folie amoureuse, la
haine divine et la torture…

LIRE  ici  notre  critique  du  cd  ISIS  de  Lully  dont  la
distribution est celle du spectacle parisien : ISIS de LULLY
par Les Talens Lyriques

CD, critique.LULLY : ISIS / Io. Talens
Lyriques, Ch Rousset (2 cd APARTE –
juil  2019).  Après  Bill  Christie  et
Hugo  Reyne,  tous  d’eux  ayant
différemment  réussi  leur  propre
lecture d’Atys(respectivement en 1987
et 2009), sommet de l’éloquence et du
sentiment XVIIè, Les Talens lyriques
et  leur  chef  Christophe  Rousset
poursuivent une sorte d’intégrale des

opéras de Lully chez Aparté. Un défi redoutable et un courage
immense… tant les plateaux sont difficiles à réunir, et le
répertoire toujours écarté des scènes lyriques. Qui programme
aujourd’hui le Florentin anobli / naturalisé par Louis XIV ?
On s’étonne d’une telle situation, qui d’ailleurs vaut pour le
baroque  en  général  :  même  Rameau,  le  plus  grand  génie
dramatique et orchestral du XVIIIè peine à défendre sa place à
chaque saison nouvelle, en particulier à l’Opéra de Paris. Que
l’on  ne  nous  parle  pas  d’équilibre  et  de  diversité  des
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programmations. Le Baroque est de moins en moins joué au sein
des théâtres d’opéras en France. Donc réjouissons nous de ce
nouvel opus Lully par Ch Rousset.

Pourtant,  soit  qu’il  soit  question  de  la  prise  ou  de
l’économie du geste général, la petitesse du son ne cesse ici
d’interroger  :  on  sait  que  les  effectifs  requis  pour  les
créations  devant  la  Cour  et  le  Roi,  ne  craignaient  pas
l’ampleur ; d’ailleurs toutes les gravures le représente :
l’orchestre était pléthorique. Ce qui laisse imaginer un tout
autre  son  à  l’époque…  Pourquoi  alors  ce  format  sonore  si
étroit et serré, d’autant que le traitement final souhaité
lisse tout relief. Pas d’aspérité, ni de timbres définis: un
juste milieu qui atténue toute disparité et tend à unifier la
globalité vers une uniformité désincarnée. S’agirait-il alors
d’une autre raison ? La vision propre au chef qui en phrases
courtes,  certes  précises  mais  systématiques  jusqu’à  la
mécanique, sonne sèche ; des tempos parfois très précipités
soulignent une lecture nerveuse… et finalement dévitalisée.
Voici un Lully étroit et mécanisé qui manque singulièrement
d’ampleur, de souffle, de respiration. Tout ce qu’ont apporté
et cultivé autrement et par un orchestre et un continuo plus
palpitant, les précédents déjà cités : Christie et Reyne. Pas
sûr que les détracteurs et critiques d’un Lully trop affecté,
sophistiqué,  et  finalement  artificiel,  ne  changent  d’avis
après écoute de cet album. Lire la critique complète d’ISIS de
Lully par Les Talens Lyriques

LILLE. Comédies musicales de
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RODGERS par l’ONL
LILLE, ONL, 12, 15, 17, 18 déc. RICHARD
RODGERS : comédies musicales. L’ESPRIT
DE  BROADWAY  POUR  LES  FETES  DE  NOEL
2019… Né en 1902 à New York, Rodgers a
composé plus de 900 mélodies et plus de
40 comédies musicales, en particulier
en complicité avec les paroliers Lorenz
Hart et Oscar Hammerstein II. Son sens
mélodique, sa capacité à relancer les
rebonds dramatiques dans chaque drame
musical en font le génie de Broadway, récompensé comme peu
avant lui (titulaire du prestigieux prix Pulitzer). Il est
influencé par Victor Herbert et Jerome Kern et commence à
percer au milieu des années 1920, à Broadway, Londres. Après
le  crac  et  la  crise  de  1929  et  1930,  Rodgers  rejoint
Hollywood,  conçoit  avec  Hart,  plusieurs  chansons  devenues
culte (Blue Moon). Puis le retour à Broadway se réalise en
1935, où le duo enchaîne les comédies triomphales, jsqu’au
décès de Hart en 1943 : Jumbo (1935), On Your Toes (1936,
comprenant le ballet Slaughter on Tenth Avenue, chorégraphié
par Balanchine), Babes in Arms (1937), I Married an Angel
(1938), The Boys from Syracuse (1938), Pal Joey (1940), By
Jupiter (1942)…

L’ESPRIT DE BROADWAY POUR LES FETES DE NOEL 2019…

De  cette  série  légendaire,  découle  entre  autres  succès
planétaire My funny Valentine. A partir de 1943, Rodgers se
rapproche d’Hammerstein II avec lequel il forme un duo créatif
devenu  à  juste  titre  légendaire  :  Oklahoma  !  (1943)  dont
l’unité et la cohérence inaugure un véritable drame construit
et  progressif,  quand  avec  Hart  il  s’agissait  surtout  de
composer une collection de bonnes chansons (quitte à sacrifier
la vraisemblance de l’action). Suivent entre autres les succès
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tels que Carousel (1945), South Pacific (1949), Le roi et moi
(1951),  La  Mélodie  du  bonheur  (1959)…  Après  la  mort  de
Hammerstein II (1960), le dernier succès en solo de Rodgers
reste No strings (1962, couronné par 2 Tony awards). L’une des
meilleures  interprètes  de  Rdgers  fut  Doris  Day  (I  have
dreamed, 1961)… A Londres, la tradition des Proms dédie toute
une soirée aux comédies musicales et standards de Rodgers,
puisés surtout dans le chef d’œuvre absolu, Oklahoma !
L’Auditorium du Nouveau Siècle à Lille prolonge à juste titre
le  caractère  sensuel,  festif  d’un  programme  qui  doit  son
irrépressible  séduction  à  l’inventivité  des  mélodies  de
Rodgers. 4 sessions idéales pour les fêtes de décembre 2019.

______________________________________________________________
__________________________________

Les mélodies du bonheur
Les plus belles comédies musicales de Richard Rodgers

Jeudi 12, mardi 17, mercredi 18 décembre, 20h
Dimanche 15 décembre 17h

Lille – Auditorium du Nouveau Siècle
TARIF 1

RÉSERVEZ votre place
https://www.onlille.com/saison_19-20/concert/les-melodies-du-b

onheur/

Extraits des comédies musicales
de Richard Rodgers
La Mélodie du bonheur
South Pacific / Le Roi et moi
Carousel / Pal Joey
Oklahoma ! …

Orchestre National de Lille
Direction : Tom Brady  –   Chant : Alysha Umphress, Lora Lee
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Gayer,
Samantha Massell, Ben Davis, Cody Williams

______________________________________________________________
__________________________________

Programme repris en région
Pas de billetterie O.N.L / billetterie extérieure

Carvin Salle Rabelais – Vendredi 13 décembre 20h
Infos et réservations : 06 86 86 78 78

Maubeuge La Luna – Jeudi 19 décembre 20h
Infos et réservations : 03 27 65 65 40

Pernes-en-Artois Complexe sportif Luce Leleu – Vendredi 20
décembre 20h

Infos et réservations : 03 21 47 08 08

______________________________________________________________
__________________________________

Présentation du programme par l’ONL :
Quelques notes de La Mélodie du bonheur et l’image de Julie
Andrews nous apparaît rayonnante dans les montagnes suisses.
Un air du Roi et moi, et cette fois c’est Yul Brunner qui nous
emmène dans le royaume enchanté du Siam. Mais ces deux chefs-
d’œuvre cinématographiques ne doivent pas faire oublier les
incroyables mélodies composées par Richard Rodgers. Associé au
librettiste Oscar Hammerstein, le musicien américain a créé
d’immortels  ouvrages  pour  la  scène  new-yorkaise.  Pour
meilleure preuve, Carousel (et sa célèbre chanson You’ll never
walk alone) a été élue meilleure comédie musicale du 20ème
siècle par le magazine Time. Plongez dans la magie de l’âge
d’or de Broadway pour les fêtes de Noël !



Les mélodies du bonheur
American  musician  Richard  Rodgers  composed  extraordinary
melodies  for  the  New  York  stage,  some  of  which  are  now
considered to be the best musicals of the 20th century. Let
yourself be swept away by the magic of the Golden Age of
Broadway for the Christmas holidays!

______________________________________________________________
__________________________________

VIDEO

Alysha Umphress, vocal
https://www.youtube.com/watch?v=FCjFZ1l01-I

POITIERS. L’Enfance du Christ
de Berlioz au TAP
POITIERS,  TAP.  BERLIOZ  :  10  déc
2019. Pour mieux faire accepter sa
proposition  sacrée,  d’un
«  classicisme  »  assumé,  Hector
Berlioz (1803-1869) toujours en mal
de  reconnaissance,  mais  véhément
militant pour le romantisme musical,
depuis la création triomphale de sa
Symphonie  Fantastique  en  1830,
« ose » un subterfuge : son oratorio
L’Enfance du Christ, véritable opéra
biblique  miniature,  est  présenté
selon son vœu comme l’oeuvre d’un compositeur baroque français
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oublié : soit « Pierre Ducré, maître de musique à la Sainte-
Chapelle de Paris en 1679 ». Créé en 1850, et présenté sous
cette  fausse  identité,  l’Enfance  du  Christ  suscite
immédiatement l’intérêt du public et des critiques. Berlioz a
composé un pastiche de musique chorale sacrée dont la pureté
du style néoclassique enchante les audiences. En particulier
le choeur « L’Adieu des bergers à la Sainte Famille », créé le
12 novembre 1850 : sitôt le succès avéré, Berlioz avoue être
le véritable auteur et encouragé par l’accueil des parisiens,
s’attèle à parachever son drame sacré. En 1854, le pastiche
presque  sans  ambition,  devient  un  solide  triptyque  pour
solistes, chœurs, orchestre et orgue, créé le 10 décembre 1854
à Paris.

La première partie, « Le Songe d’Hérode »,
évoque l’épisode sanguinaire où le roi de
Judée redoutant la prophétie, ordonne la
mise  à  mort  tous  les  nouveaux-nés,
contraignant Marie et Joseph à s’enfuir
après  la  naissance  de  Jésus  dans  une
étable,  à  Bethléem.  Dans  la  deuxième

partie de l’œuvre, « La Fuite en Égypte », culmine le temps
d’adoration  et  de  compassion  pour  la  fuite  tragique  et
dangereuse du couple saint, protecteurs dérisoire de l’Enfant
qui  sauvera  l’humnaité  :  ainsi  le  chœur  de  l’Adieu  des
bergers, devient le pilier dramatique et psychologique de la
trilogie sacrée. La troisième et dernière partie, « L’Arrivée
à Saïs », narre comment la Sainte Famille est recueillie par
un ismaélite ; ses enfants jouent de la flûte et de la harpe
pour distraire un temps Mari Joseph et l’Enfant. Simple, naïve
même par sa sobriété lumineuse, l’oratorio se termine dans
l’apaisement  de  la  Nativité,  mais  en  ne  gommant  rien  de
l’annonce tragique du Sacrifice futur ; quand est suggéré
alors  la  Crucifixion  à  venir  par  lequel  le  Fils  sauvera
l’humanité… L’archaïsme que maîtrise Berlioz accuse en réalité
l’efficacité dramatique de l’action. Argument de la production
à Poitiers (créée l’an passé au Festival Berlioz de la Côte
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Saint-André), Laurent Alvaro en Hérode (tempérament puissant
et halluciné pour la scène de folie crépusculaire où le roi de
Judée exige le massacre des nouveaux nés). Avec les chœurs de
l’Orchestre  de  Chambre  Nouvelle-Aquitaine.  Poitiers  célèbre
ainsi  en  fin  d’année  l’anniversaire  BERLIOZ  2019,  en
soulignant  l’inspiration  du  Romantique  français  dans  une
partition trop rarement représentée, mais idéale pour le temps
de Noël.

 

 

 

______________________________________________________________
__________________________________

RÉSERVEZ VOTRE PLACE
https://www.tap-poitiers.com/spectacle/berlioz/

Mardi 10 décembre 2019
TAP Auditorium, 20h35

durée 1h35

Berlioz : L’Enfance du Christ
Orchestre de Chambre Nouvelle-Aquitaine

Chœur Les Pierres Lyriques
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